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UNE ASSOCIATION DE LINGUISTES DE RESERVE :  
POUR QUOI FAIRE ? 

 

 
Par le colonel (OLRAT-ORQLE) (H) Donatien Lebastard 

Président de l’ANOLiR 

1. Introduction 

L’augmentation des menaces, pesant sur notre pays et ses alliés, a suscité de 
récentes déclarations des plus hautes autorités politiques et militaires. Celles-ci ont 
appelé à renforcer les forces morales de notre nation ainsi que les capacités de nos 
armées. Notre propos est ici de montrer que notre association contribue, et pourrait 
contribuer davantage, dans son domaine, à la réalisation de ces renforcements. 
Animée par l’intérêt général, notre association affirme, en effet, dans ses statuts, sa 
volonté de promouvoir l’esprit de défense et d’apporter son concours aux autorités 
pour le recrutement et la gestion des linguistes de réserve.  

2. Ce qu’est l’ANOLiR 

Fondée en 1928, l’ANOLiR (Association Nationale des Officiers et sous-officiers 
Linguistes de Réserve) accueille maintenant les officiers et sous-officiers, d’active et 
de réserve, des trois armées, de la gendarmerie, et des services communs, ainsi que 
des civils agréés par le Bureau de l’association, tous linguistes spécialistes de 
Défense.  

Une grande proportion d’entre eux a suivi la formation des officiers des armes de 
l’armée de terre puis a obtenu les qualifications militaires des EML (Examens Militaires 
de Langues) ou PLS (profil linguistique standardisé). De nombreux membres ont 
également acquis la qualification ORSEM (Officier de Réserve Spécialiste d’État-
major). De plus, notre association est désormais ouverte aux sous-officiers qualifiés 
en langues. 

Si, dans leur vie civile, de nombreux membres ont suivi une formation académique et 
sont maintenant enseignants de langues étrangères ou exercent une activité 
professionnelle de linguiste (interprète, traducteur, expert auprès des tribunaux), 
d’autres membres ont acquis leur compétence en langues parfois dans le contexte 
familial, et souvent dans des postes à l’étranger ou dans des postes à responsabilité 
impliquant des relations internationales.  

Les activités de nos membres, en particulier pour ceux qui sont passés dans 
l’honorariat, peuvent également comporter la traduction ou l’écriture et la publication 
d’articles relatifs à notre domaine d’expertise sur notre site ou dans des revues à 
audience nationale (Revue de la Défense Nationale, Armée & Défense…) ainsi que la 
participation au rayonnement des armées. Ponctuellement, des participations à des 
émissions de radio ou de télévision sur des sujets liés à la civilisation et l’actualité de 
certains pays étrangers sont également notées.   

Notre association dispose actuellement d’un fichier de 250 linguistes dont la moitié 
nous a soutenus financièrement en 2025. Enfin, l’ANOLiR est membre de l’Association 
Nationale des Réserves de l’Armée de Terre (ANRAT), elle-même rattachée à l’Union 
nationale des officiers de réserve (UNOR). 
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3. Ce que fait l’ANOLiR 
 

Notre association se distingue par les services qu’elle offre. Ceux-ci s’organisent 

selon plusieurs axes. 

 

3.1. Le devoir de mémoire 

 Le premier objet cité dans nos statuts est la contribution à la promotion de l’Esprit de 
Défense et des valeurs qui s'y rattachent. Dans le cadre général de l’héritage à 
maintenir, un autre objectif précisé dans les statuts est l'organisation ou la participation 
à toute manifestation visant à la célébration du Devoir de Mémoire. L’approche de 
l’ANOLiR dans ce domaine a été structurée par l’histoire des interprètes militaires, 
constituant une composante culturelle significative. Le narratif mis à disposition des 
internautes sur notre site est complété par une composante matérielle, par l’acquisition 
d’uniformes et leurs accessoires (képis, épaulettes…) et, bien sûr, de documents, tous 
ces éléments étant liés à notre spécialité. Ces différents objets ont été acquis au fil 
des années selon les opportunités se présentant sur le marché et peuvent être, pour 
les plus belles pièces, vues sur notre site Internet. Ce patrimoine a été exposé, en 
totalité ou en partie, à plusieurs reprises, dans des expositions à l'initiative de 
l'association. Les objets historiques présentés constituent un élément essentiel de 
l’attractivité de ces expositions. 
Ainsi, une exposition intitulée « Les interprètes militaires pendant la Première Guerre 
mondiale » à l’historial de Beaune fût inaugurée le 11 novembre 2022 pour une durée 
de 6 mois (voir affiche ci-dessous). Des classes du primaire ont été accueillies au cours 
du premier semestre 2023. Par ailleurs, une exposition temporaire intitulée « les 
interprètes militaires de la Première Guerre mondiale » a été organisée le 11 novembre 
2025 à la mairie du 8e arrondissement de Paris. 
 

       
 

Cette exposition n’aurait pas été possible sans la recherche et les étapes d’achat qui 
ont été effectuées bénévolement par des membres de l’Association, dont le LCL ® (R.) 
Charles Bertin, président d’honneur. Ces achats ont permis de rassembler 300 
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artefacts dont les frais d’acquisition sont pris en charge par l’ANOLiR. Notre président 
d’honneur prend également à sa charge l’organisation des expositions, certaines étant 
actuellement en discussion. Les frais de déplacement afférents à ces expositions sont 
pris en charge par l’ANOLiR. 
Le site Internet met à disposition du public de nombreuses informations. Le volet relatif 
au patrimoine décrit précédemment est repris dans les onglets histoire et collections.  

3.2. Information et perfectionnement (ANOLiR Hebdo, site internet) 

Un autre article de nos statuts demande de mettre à la disposition de nos membres 
une documentation et une information relatives à leurs missions militaires, aux 
questions de défense ainsi qu'à leur perfectionnement linguistique.  

Nous soulignons ici que les Profils Linguistiques Standardisés (PLS), paramètre de 
gestion des ressources humaines, peuvent être attribués par équivalence sur la seule 
base d’une qualification civile (diplôme universitaire, test TOEIC, DCL…). En 
complément de la pratique d’une langue dans le domaine civil, il reste cependant 
indispensable pour être efficace dans un poste à vocation opérationnelle de maîtriser 
la terminologie et les pratiques linguistiques militaires. Le résumé du STANAG 6001 
(référence OTAN) spécifie en effet : Some military tasks require specialized training in 
addition to language proficiency. Dans les fonctions de liaison, il peut donc être 
dangereux de s’appuyer uniquement sur la terminologie civile, sur des glossaires 
anciens ou sur des logiciels de traduction gratuits du monde civil qui peuvent ne fournir 
qu’une réponse approximative, voire un faux-sens. Les exemples, multiples, ne seront 
pas développés ici. L’intérêt d’une lecture régulière de textes liés à la défense dans la 
langue concernée est donc évident. 

Les membres de l’ANOLiR à jour de cotisation reçoivent ainsi chaque semaine 
(sauf période de vacances scolaires) un hebdomadaire d’information (ANOLiR 
Hebdo ou AH) comportant, outre une sélection d’actualités en français, des textes en 
langues étrangères ainsi que des liens audio ou vidéo où des locuteurs natifs 
interviennent sur des sujets de défense. AH, alimenté chaque semaine par nos 
membres contributeurs, rassemble chaque semaine sous l’égide du COL (H) Gérard 
Dreville, vice-président, 50 à 100 pages. La constitution de cette édition hebdomadaire 
n’est possible que grâce à la contribution régulière de membres bénévoles, en général 
experts dans une langue, celle-ci comprenant souvent des variantes, en particulier 
pour l’anglais (britannique/américain), l’espagnol (ibérique/sud-américain), et 
l’allemand (allemand/autrichien). Un travail de sélection est ensuite effectué en 
éliminant, dans la mesure du possible, les textes trop polémiques, notamment pour les 
documents en russe ou en arabe, ceux-ci étant souvent marqués par les conflits en 
cours. Dans un préambule, l’ANOLiR décline cependant sa responsabilité, les textes 
étant présentés uniquement à des fins linguistiques. La diffusion se fait par le système 
mis en place par le CNE (R) Gérard Bechara, vice-président. 

Sont également incluses dans AH les demandes de collaboration des divers 
organismes du ministère des Armées. Ce mode d’information et de communication 
leur permet non seulement de rester informés du contexte mais aussi de réagir aux 
demandes du commandement en matière d’emploi, notamment de linguistes. Des 
missions sous contrat civil peuvent également être proposées. AH annonce également 
les documents de volume plus conséquent pouvant être consultés sur notre site 
Internet, ceux-ci, ou leur synthèse, étant également rassemblés dans notre Bulletin 
annuel envoyé à nos membres. 
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En complément de notre engagement envers nos membres, notre site Internet met 
également de nombreuses informations à la disposition du public : 

- Histoire des linguistes militaires 
- Aperçu de nos collections 
- Publications  
- Liens utiles (en particulier des aides linguistiques) 

3.3. Rayonnement, contacts et cohésion 

Dans ce qui précède, il apparaît que la messagerie électronique est largement utilisée, 
ce qui écarte les contacts humains directs. Ceux-ci sont cependant possibles grâce à 
nos conseils d’administration auxquels sont également invités nos membres d’honneur 
et nos membres cotisants résidant localement ou de passage. 
 Nos conseils d’administration de printemps sont fréquemment organisés dans des 
pays alliés, et groupés avec un voyage d’étude centré sur l’organisation des forces, et 
la gestion des réserves du pays concerné et/ou son traitement des langues. Ce voyage 
est parfois organisé en France pour présenter un volet moins connu de nos membres. 
Nous avons ainsi organisé dans les années récentes des voyages d’étude en 
Allemagne, Italie, Espagne, Danemark, Royaume-Uni, République d’Irlande, 
Suisse…. Des déplacements peuvent aussi être organisés en France pour s’informer 
des dispositions en place dans certaines formations de l’armée de terre (ALAT en 
2026) ou d’autres composantes de notre défense (précédemment : marine, 
gendarmerie) avec un accent mis sur la formation et la gestion des compétences en 
langues. Ces actions permettent notamment de mettre en valeur les activités des 
réserves. 
Enfin, nos conseils d’administration d’automne sont systématiquement organisés à 
Paris ou en région parisienne, ce qui les rend facilement accessibles à un plus grand 
nombre. 
Les activités de nos membres, en particulier celles des membres passés dans 
l’honorariat, peuvent également comporter la traduction, l’écriture et la publication 
d’articles relatifs à nos domaines d’expertise sur notre site ou dans des revues à 
audience nationale (Revue de la Défense Nationale, Armée & Défense…), contribuant 
également au rayonnement des armées. Ponctuellement, des participations à des 
émissions de radio ou de télévision portant sur des sujets liés à la civilisation et à 
l’actualité de certains pays étrangers sont également notées.   
Chaque année, un rapport est établi, diffusé à l’ANRAT. Il est donc accessible à 
l’Institution et bien sûr à nos membres et sympathisants. 
Un noyau dur de nos membres s’est constitué au fil des années d’adhésion. Ce cercle 
amical permet des échanges d’information (par mail ou par téléphone) en particulier 
sur la terminologie et les traductions les plus adéquates. Une information sur les 
qualifications militaires en langues est régulièrement consultée par nos camarades de 
réserve ou d’active, des demandes de précisions étant fréquemment formulées à notre 
bureau. A chaque fois, nous nous efforçons de répondre même si la demande n’émane 
pas d’un de nos membres. 
Le versement d’une cotisation annuelle témoigne de la volonté des intéressés de 
rester dans le circuit et permet donc une sélection fondée sur la motivation. Outre le 
perfectionnement linguistique, l’appartenance à une association permet aussi de créer 
des liens de camaraderie et d’entretenir l’implication dans l’effort de défense. Une 
assistance amicale est fréquemment fournie à nos membres confrontés à des 
dilemmes de traduction.  
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4. Ce que l’ANOLiR pourrait faire :  
 

4.1. Mise à disposition d’un groupe de réflexion 

L’empilement et la multiplicité des organisations de réservistes ne facilitent pas une 
vision claire par le commandement des capacités disponibles. Il est donc difficile 
d’instaurer un dialogue direct sur des sujets spécifiques comme celui des langues. La 
désignation d’un officier langues dans les unités (au moins dans l’armée de terre que 
nous connaissons mieux) témoigne de la prise en compte de ce sujet par l’institution. 
Il importe toutefois de mieux connaître les attentes de l’institution.  
Notre association met à disposition un large éventail d’experts en langues, 
enseignant celles-ci à différents niveaux, du primaire aux universités et grandes 
écoles, ou ayant exercé à titre professionnel dans ou en liaison avec différents pays. 
Outre leur connaissance de la terminologie militaire, ces experts ont également une 
compétence dans différents domaines professionnels, notamment dans l’intelligence 
artificielle indispensable pour s’adapter aux évolutions en cours, un article avec des 
propositions étant disponible sur notre site. Notre association n’étant 
malheureusement pas suffisamment connue, elle n’est pas actuellement associée aux 
réflexions préalables aux décisions. Nous n’avons pas noté dans le discours officiel un 
appel aux associations de réservistes, en particulier la nôtre, pour cette démarche 
prospective. Du côté de l’UNOR, un sondage a néanmoins été lancé mi-2025 pour 
déterminer la perception des associations sur leur rôle et l’aide qu’elles pourraient 
apporter. L’ANOLiR a bien entendu répondu à cette enquête, en soulignant que le 
premier objectif est de faire préciser les attentes de l’institution.  
(ce qui suit est en gris) Une étude FMES-IESD établie au profit de l’Observatoire de 
l’armée de Terre 2040 et intitulée « Mobilisation face aux nouvelles menaces » a été 
publiée en décembre 2025. Elle livre d’intéressantes réflexions, celles-ci ayant été 
résumées dans une analyse de la Réunion des ORSEM. L’étude part du constat que 
la France dispose d’une réserve utile, mais ne dispose pas d’un véritable système de 
mobilisation stratégique. Le modèle actuel produit de l’épaisseur (la masse des 
effectifs) mais peine à générer rapidement de la profondeur, de l’endurance et de la 
réactivité (le soutien, les experts). L’étude souligne les insuffisances de la gestion par 
flux tendu et préconise la constitution de viviers d’experts dans différents domaines. 
Ces documents sont disponibles sur notre site. A la liste de domaines d’expertise cités, 
il convient bien sûr d’ajouter les langues, domaine stratégique ne figurant pas dans la 
liste. 

4.2. Un vivier à développer et à gérer 

Le recrutement et la gestion de personnels qualifiés en langues restent du ressort de 
l’institution. Notre association peut néanmoins apporter sa contribution à l’Institution 
par le réservoir de compétences détenues par ses membres. 
Nous sommes régulièrement contactés par des demandes de collaboration souvent 
urgentes de divers organismes du ministère des Armées, ce qui prouve qu’un besoin 
existe. Si elles ne requièrent pas de confidentialité, ces demandes sont alors publiées 
dans AH. Ce mode d’information et de communication permet de réagir rapidement 
aux demandes du commandement en matière d’emploi de linguistes, voire au-delà. 
Ces demandes de l’institution se caractérisent souvent par deux critères pouvant 
s’opposer. D’une part, elles présentent un caractère d’urgence liée à des besoins 
opérationnels. D’autre part, l’existence d’un ESR en cours est souvent exigée pour 
faciliter le traitement administratif par l’organisme demandeur. Il faut ici rappeler que 
les réservistes ont souvent un emploi du temps chargé entre activités professionnelles, 
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familiales et les activités militaires de l’ESR principal en cours. Les réservistes sans 
charge familiale, sans activité professionnelle et avec un ESR représentant peu de 
journées leur permettant de se libérer en urgence pour un employeur secondaire ne 
sont pas la majorité. Certaines demandes peuvent donc ne pas trouver de réponse 
dans ce contexte administratif contraignant, le vivier actuel n’est donc pas suffisant. 
L’ANOLiR se veut cependant force de proposition à l’Institution. Il semble 
indispensable de reconstituer un vivier plus conséquent. Plusieurs axes peuvent être 
explorés pour identifier et conserver le capital de compétences existant. Tout d’abord, 
les membres de la RO1 qualifiés en langues constituent une population aisément 
identifiée et donc aisément contactable et gérable. Ensuite, les anciens militaires, 
qu’ils soient anciens d’active ou de réserve, ayant quitté la RO1 ou la RO2 constituent 
une population disposant de nombreuses qualifications. Il serait à cet effet souhaitable 
de pouvoir contacter et fidéliser tous ceux qui, titulaires de qualifications 
linguistiques, quittent l’institution mais souhaitent ne pas couper le lien. Ils resteraient 
ainsi joignables dans le cas où des opportunités se présenteraient. De plus, rappelons 
que, pour la RO1, diverses restrictions budgétaires ont supprimé des postes dont ces 
réservistes étaient titulaires. Ces anciens réservistes ont ensuite été ignorés par 
l’institution et donc non gérés.  Certains ont cependant continué à adhérer à notre 
association ou nous ont rejoints. Par ailleurs, plusieurs camarades, anciens d’active 
ayant appris notre existence par hasard, nous ont aussi rejoints 
L’ANOLiR, ayant a ouvert ses portes à tous ceux qui peuvent adhérer mais des efforts 
de recrutement restent à faire. Il est donc proposé, avec l’aide de l’institution, de 
contacter ces personnels qualifiés gérés (RO1 et RO2) ou précédemment gérés 
par l’institution.  
Il reste alors à mettre en place un système d’ESR plus souple que le système actuel 
où plus d’une année est parfois nécessaire pour sa mise en place.  

4.3. Intelligence artificielle et bases documentaires 

De nouveaux outils linguistiques ont été développés dans le secteur civil, mettant en 
lumière la diversité des métiers impliqués dans le processus de traduction ou 
d'interprétation. Nos réflexions dans le domaine bénéficient de l’appui de notre 
Secrétaire général, le CNE (R) Cédric Chaux. Les logiciels sont maintenant 
systématiquement utilisés par les traducteurs professionnels, dont le rôle évolue vers 
la relecture experte (vérification de la cohérence entre le texte source et la traduction) 
et la révision critique (validation par un spécialiste du domaine concerné, y compris 
pour détecter les hallucinations fluides mais factuellement erronées que produisent les 
modèles actuels). Les premiers modèles de langage ont traduit des mots dans une 
relation biunivoque. Des modèles plus évolués traitent des expressions et des phrases 
entières ; les LLM (Large Language Models) généralistes de 2026 (Gemini 2.5 Pro, 
GPT-4.1, Claude Opus 4, DeepL) atteignent désormais des scores COMET supérieurs 
à 0,88 sur les paires de langues stratégiques, se rapprochant du niveau d'un traducteur 
humain professionnel. L'intelligence artificielle procède sur des bases statistiques et 
contextuelles : elle puise dans sa base documentaire et dans ses paramètres 
d'entraînement pour déterminer le mot, l'expression ou la construction syntaxique qui 
satisfait la requête avec la plus grande vraisemblance sémantique. La qualité de la 
production ne sera évidemment valable que si les corpus d'entraînement et les bases 
documentaires utilisées sont fiables et suffisamment représentatifs du domaine 
concerné. 
L'utilisation d'une base documentaire externe doit satisfaire aux critères de 
cybersécurité les plus stricts. Sinon il faut travailler en interne, comme le font le service 
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de traduction de l'OTAN, le logiciel GéNIAL de l'armée de Terre, ou les modèles 
souverains développés dans le cadre de l'AMIAD. Un paramètre supplémentaire 
mérite attention : le registre et le contexte dans lesquels s'inscrit le texte à traduire. La 
déclaration d'un homme politique ne sera pas traitée comme un ordre d'un officier à 
ses subordonnés, ni comme un message intercepté sur les réseaux sociaux. Le style, 
le ton et la visée pragmatique font partie des paramètres d'entrée qu'il est possible et 
nécessaire de faire prendre en compte par l'IA. Il en ressort que des révisions des 
bases documentaires par des personnels hautement qualifiés en terminologie militaire 
et en traitement automatique du langage demeurent indispensables, d'autant que ces 
corpus doivent également être protégés contre les tentatives d'injection de biais 
adverses. Si ce qui précède concerne surtout la traduction écrite, des progrès 
spectaculaires sont observés pour la traduction orale simultanée, avec des systèmes 
comme SeamlessM4T v2 ou GPT-4o Realtime désormais déployés en conditions 
opérationnelles, y compris en version embarquée hors connexion. 
L'intervention d'experts en terminologie, en traitement automatique du langage, en 
détection de deepfakes vocaux et en cybersécurité est requise tout au long de ces 
processus. Des bases documentaires existent pour la traduction, mais la terminologie 
militaire évolue sans cesse, avec la création de nouvelles capacités comme celles 
offertes par les drones, les systèmes autonomes ou la guerre électronique, et il importe 
de se tenir à jour. Notre association accueille donc ces familles de spécialistes qui 
peuvent faire bénéficier de leur expertise et contribuer au développement comme à la 
validation de ces bases documentaires. 

5. Conclusion 

La contribution de l’ANOLiR peut donc s’exercer au profit de l’institution selon plusieurs 
axes. Une efficacité accrue serait obtenue en intégrant, tout d’abord, notre association 
aux concertations en cours réunissant les organismes ayant un intérêt pour les 
langues. Cette démarche s’inscrit dans celle établie dans le cadre de l’Observatoire 
Armée de terre 2024. La constitution d’un vivier de linguistes associé aux 
spécialistes de l’IA apparaît indispensable pour répondre aux besoins actuels et 
futurs des armées. Celles-ci ont une gamme très large de langues d’intérêt. La 
constitution et la tenue à jour de bases documentaires pour ces langues sont un 
travail indispensable, il est cependant conséquent et la contribution de réservistes 
pouvant être coordonnés par notre association serait un apport appréciable. 
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